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La croix gammée rose

Traduction de l'article en anglais de Wikipedia

Evidemment il n'y a rien en français...

The  Pink  Swastika:  Homosexuality  in  the  Nazi Party  est  un  livre
pseudohistorique de  Scott  Scott  LivelyLively  et  Kevin  Abrams sorti  en  1995.
S'appuyant  sur  le  livre  de Samuel  Igra  de  1945,  allemand,  Lively  et  Abrams
soutiennent  que  les  crimes  commis  par  les  homosexuels dans  le  parti  nazi
dépassent  la  persécution  des  homosexuels  dans  l'Allemagne nazie et  que
l'homosexualité a  contribué  à  l'extrême  militarisme de  l'Allemagne nazie.  Ils
soutiennent que seuls les homosexuels féminins ont été persécutés par les nazis,
tandis que les homosexuels "boutch" formaient le cadre dirigeant du parti nazi.
L'historien  Andrew Wackerfuss a critiqué le  livre par  manque d'exactitude et
"d'accusations purement homophobes". L'affirmation avancée par Igra, Lively et
Abrams selon laquelle les homosexuels étaient responsables d'atrocités nazies est
rejetée par la plupart des historiens.

Auteurs

Les auteurs du livre sont Kevin Abrams, et  Scott Lively, un Américain
droite activiste  qui  travaillait  pour  Alliance  citoyenne  de  l'Oregon (associé
vaguement au  Coalition chrétienne d'Amérique) et  Les ministères de la Vérité
durable.[  [1] Lively est surtout connu pour son activisme international anti-gay; il
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a fait campagne pour le  Loi russe sur la propagande gay et sa tournée 2009 en
Ouganda C'était l'un des motifs de la soi-disant Ouganda Projet de loi "Kill the
Gays".[  [2] Le livre a été publié après Mesure 9, un Oregon infructueux Mesure du
bulletin de vote pour abroger droits des homosexuels.[  [3]

Contenu

Le  livre  a  été  publié  pour  la  première  fois  en  1995  par  Founders
Publishing Corporation.  En 2017,  les  auteurs ont publié  la  cinquième édition,
publiée par Veritas Aeterna Press.[ 4  ]  [  [5] Ils déclarent que leur motivation pour
écrire le livre est de répondre au « mythe du « triangle rose » [2]  [2  ]et à  l '  < <
agenda politique gay > > . 6  ] Une source importante pour The Pink Swastika était
le vice national de Samuel Igra (1945). 7  ] Entre autres choses, Igra a affirmé qu'"il
existe un lien de causalité entre la perversion sexuelle de masse" et les crimes de
guerre  allemands pendant  les  deux  guerres  mondiales.[8  ] Le  livre  tente  de
synthétiser les allégations d'Igra selon lesquelles le militarisme allemand avait
une fondation  homoérotique avec les théories  occultes nazies popularisées par
l'auteur américain Dusty Sklar dans son livre,  The Nazis and the Occult (1977).[7  ]
L'affirmation avancée par Igra, Lively et Abrams selon laquelle les homosexuels
étaient responsables d'atrocités nazies a été fréquemment affirmée,[8  ][8] mais est
rejetée par la plupart des historiens.[9  ]  [  [10]

Dans  The  Pink Swastika,  Abrams  et  Lively  soutiennent  que  les
homosexuels  étaient  les  "vrais  inventeurs  du nazisme  et  la  force  directrice
derrière de  nombreuses atrocités [  nazies" [5] et qu'"il y avait beaucoup plus de
brutalité, de viol, de torture et de meurtre commis contre des innocents par des
déviants nazis et  des homosexuels que jamais contre les homosexuels." 6  ] Les
auteurs  affirment que  seuls  les  homosexuels  «femmes» ont  été  persécutés,  et
même ils ne se sont pas débrouillés aussi mal que d'autres victimes nazies, tandis
que  les  homosexuels  «boutch»  –  y  compris  Adolf  Hitler,  Joseph  Goebbels,
Hermann Goering,  Heinrich Himmler et  Rudolf Hess – ont formé la direction
principale du régime nazi.[11  ] Ils affirment que les dirigeants du mouvement de
repérage de  Wandervogel "ont  recruté  d'innombrables  jeunes  hommes  dans  le
mode de vie homosexuel" et que le Sturmabteilung - l'aile paramilitaire originale
du  parti  nazi  -  s'est  également  livré  à  un  recrutement  homosexuel.[12  ] Les
chapitres du livre abordent des questions telles que  Magnus Hirschfeld et son
Institut für Sexualwissenschaft, Adolf Brand, les Freikorps, Baldur von Schirach et la
jeunesse hitlérienne, et Ernst Röhm.[13  ]

Réception

Dans son livre Stormtrooper Families sur l'homosexualité dans le Sturmab-
teilung,  l'historien  américain  Andrew  Wackerfuss a  décrit  les  auteurs  comme
"une  paire  de  militants  politiques  anti-gays"  qui  "ont  essayé  de  rebaptiser  la
chemise brune comme une croix gammée rose". Il situe le livre dans les guerres
culturelles des années 1990 aux États-Unis et a noté que les allégations de Lively
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de < < fascisme gay > > ont gagné « une large popularité sur la droite américaine
»  ainsi  qu  '  en  Russie  et  en  Ouganda.  Wackerfuss  considère  qu'il  existe  "de
nombreuses critiques persuasives et convaincantes de l'utilisation abusive de la
méthode historique par  [Lively et  Abrams].  14  ] Il  a  critiqué  les 's"accusations
d'homophobes absolues" ]de la croix grée Pink [15] et a recommandé The Annotated
Pink Swastika (une publication Internet des Citizens Allied for [  Civic Action)  ][4]
[16]  comme  "un  guide  utile  des  erreurs  et  des   inexactitudes  ...  le  texte  est
déconstruit page par page pour révéler ses nombreux  défauts". 17  ] L'historien
allemand  Martin  Göllnitz  a  qualifié  l'argument  du  livre  de  "complètement
intenable" parce qu'il repose sur des fabrications comme l'affirmation que la SA
de Röhm était le produit du mouvement homosexuel de Weimar.[18  ]

La sociologue  Arlene  Stein déclare  que  la  croix  gammée rose  "est  une
rhétorique  politique  soigneusement  construite,  mêlant  une  sérieuse  érudition
avec des  mensonges et  des distorsions pures  et  simples,  des  vérités  avec des
demi-vérités et des  mensonges".  11  ] Selon Stein, le livre fait partie d'un effort
visant à dépouiller les homosexuels de leur statut de "victime" afin de réduire le
soutien aux droits des LGBT.[19  ] Écrivant dans Journal of the History of Sexuality,
l'historien Erik Jensen considère le lien entre l'homosexualité et le nazisme des
auteurs comme la récurrence d'un "mythe pernicieux", originaire des années 1930
d'attaques  contre  nazisme  par  socialistes  et  des  communistes  et  qui  a  été
"démangé  depuis  longtemps"  par  "une  érudition  sérieuse".  20  ] Selon  le
Sourcebook  d'histoire  de  l'Internet de  l'Université  Fordham sur  l'Holocauste,
"aucun historien  sérieux  ne  prend le  livre  Lively/Abrams  au sérieux comme
autre chose que des preuves sur l'extrême droite américaine moderne".[16  ]

Lively  a  déclaré  que  le  livre  "forçait  indirectement  [ed]  les  'gays'  à
abandonner le triangle rose comme symbole principal de leur mouvement" et le
remplace  par  le  drapeau arc-en-ciel.[21  ]  [22  ] En fait,  le  drapeau arc-en-ciel  est
utilisé  depuis  1978.[  22  ] Le  livre  a  été  promu par  certains  groupes  chrétiens
conservateurs et défenseurs  de la  thérapie de conversion.[ 23  ]  [24  ] Par exemple,
un représentant du Conseil de défense de la famille a affirmé que la croix gammée
rose était « une démolition, éminemment lisible et en profondeur, du mythe «
gay », symbolisé par le triangle rose, que les nazis étaient anti-homosexuels. » Le
site de droite World Net Daily a également fait la promotion de The Pink Swastika,
déclarant qu'il "fait valoir que le parti nazi est mieux compris comme un culte
néo-païen et  homosexuel". 25  ] Le  Southern Poverty Law Center affirme que le
négationnisme historique du livre – pseudohistoire qui nie les faits documentés –
est comparable à la négation de l’Holocauste  . 23  ]

Voir aussi

• Le Hitler caché 
• Mythe des nazis gays



Réfutation de The Pink Swastiska de Scott Lively (dossier à charge)

Références

Citations

• Stein 2016, pp.  530–531. 
• Buell,  Spencer  (30 avril  2018).  "11 choses  à  savoir sur  Scott  Lively,

l'adversaire principal de Charlie Baker."  Le magazine Boston. Récupéré  le  13
avril 2020.  Bien que nous ne puissions pas dire que les homosexuels ont causé
l'Holocauste", a-t-il  écrit, lui et son collègue Kevin Abrams, dans un livre de
1995 entièrement démystifié intitulé The Pink Swastika, "nous ne devons pas
ignorer leur rôle central dans le nazisme. Au mythe du «triangle rose» – l’idée
que tous les homosexuels de l’Allemagne nazie ont été persécutés – nous devons
répondre avec la réalité de la « croix gammée rose ». 

•  
•   
• "La  croix  gammée  rose annotée".  Répertoire  des  ressources  queer.

Citoyens alliés pour l'action civique. 9 août 1997. Récupéré le 14 avril 2020. 
• Lively   & Abrams 2017, p.  9. 
• Lively   & Abrams 2017, p.  17. 
• Lively   & Abrams 2017, p.  19. 
• Woods 1998, p.  251. 
• Wackerfuss 2015, pp.  343-344. 
• Jensen 2002, pp.  322-323. 
• Stein 2016, p.  530. 
• & 
• Lively   & Abrams 2017, pp.  83, 108. 
• Lively   & Abrams 2017, p.  27. 
• Wackerfuss 2015, p.  341. 
• Wackerfuss 2015, p.  318. 
• "Holocaust  |  Internet  History Sourcebooks".  Université  Fordham.

Récupéré le 14 avril 2020. 
• Wackerfuss 2015, p.  347347. 
• Göllnitz,  Martin  (2021).  "Homophobie  et  Révolutions.  Die  politsche

Dramaturgie des 30. Juni 1934" [L'homophobie et la peur de la révolution. La
dramaturgie politique du 30 juin 1934]].  Révolution à Kiel – Revolutionsangst
in der Geschichte [Révolution dans Kiel - peur de la révolution dans l'histoire]
(PDF). Kieler Schriften zur Regionalgeschichte: Band 8. Wachholtz Verlag  [de].
]p.  229. 

• Stein 2016, p.  531. 
• Jensen 2002, p.  322-323 et n. 19. 
• Lively   & Abrams 2017, p.  3. 
• Potts, Andrew (7 avril 2014). Scott Lively publiera une nouvelle édition

de son livre de théorie du complot nazi gay. Gay Star News. Archivé de l'original
le 12 novembre 2020. Récupéré le 13 avril 2020. 

• Moser,  Bob (28 avril 2005).  "Les croisés religieux anti-gays affirment



Réfutation de The Pink Swastiska de Scott Lively (dossier à charge)

que les homosexuels ont aidé à maîtriser l'Holocauste". Centre de droit  de la
pauvreté du Sud. Récupéré  le 13 avril 2020. Depuis des décennies maintenant,
les "révisionnistes de l'Holocauste" aux États-Unis et en Europe ont publié des
pseudo-documents et des livres prétendant prouver que les nazis n'ont jamais
procédé à une extermination systématique des Juifs. En 1995, un livre intitulé
The Pink Swastika a fait des affirmations similaires sur le traitement réservé aux
homosexuels par les nazis pendant l'Holocauste. 

• Babits, Christopher (11 janvier 2017).  "Trouver Hitler (dans tous les
mauvais endroits?)" Même Pas Passé. Département d'histoire de l'Université du
Texas à Austin. Récupéré le 14 avril 2020. 

•

25."Les signes quotidiens du monde entier sur  les Nazis-Were-Gays Tall
Talte".  Centre de droit de la pauvreté du Sud. 12 janvier  2011. Récupéré  le 13
avril 2020. 

• Sources générales

• Jensen, Erik N. (2002). "Le triangle rose et la conscience politique: les
gays, les lesbiennes et la mémoire de la persécution nazie". Journal de l'histoire
de  la  sexualité.  11 (1/2):  319–  349.  doi :  10.1353/sex.2002.0008.  S2CID
 142580540. 

• Lively,  Scott ;  Abrams,  Kevin  (2017).  La  croix  gammée  rose:
l'homosexualité  dans  le  parti  nazi (PDF).  Springfield,  MA:  Veritas  Aeterna
Press. ISBN  978-0123456786. 

• Stein, Arlene (2016). « À qui les souvenirs ? À qui la victimisation ?
Concours pour le cadre de l'Holocauste dans le discours récent du Mouvement
social".  Perspectives  sociologiques.  41 (3):  519– 540.  doi :  10.2307/1389562.
JSTOR  1389562. S2CID  147317075. 

• Wackerfuss, Andrew (2015).  Familles Stormtrooper: l'homosexualité et
la communauté dans le mouvement nazi précoce. New York:  Harrington Park
Press. ISBN  978-1-939594-06-8. 

• Woods, Gregory (1998).  Une histoire de la littérature gay: la tradition
masculine. New Haven: Yale University Press. ISBN  978-0-300-08088-9.


